
 
   

Atelier régional sur 
l’agriculture et les nouvelles dynamiques urbaines en Afrique 

Centrale 
 

du 20 au 24 novembre 2006  à Bukavu (RDC) 
« On the road to peace: urban agriculture, governance and social inclusion » 

« Sur le chemin de la paix : agriculture urbaine, gouvernance et inclusion sociale »  
 

Avec des représentants des villes de Bujumbura, Bukavu, Butembo, Goma, Kigali, Kisangani, 
Kinshasa, Lubumbashi, Yaoundé et des représentants internationaux. 

Avec des représentants des agriculteurs urbains, du monde de l’administration et de la 
politique, des ONGS et chercheurs. 
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Organisation 



La plate-forme DIOBASS1 et  la ville  de Bukavu (RDC), ETC-RUAF (Pays-Bas)  et    
l’INSTITUT  DE  LA VIE (Belgique).  
 
 
1. Situation de l’agriculture  (péri-) urbaine en Afrique Centrale 
 
Dans son dernier rapport sur l’insécurité alimentaire dans le monde, la FAO estimait que 
l’insécurité alimentaire, la faim et la mal-nutrition continuaient d’augmenter en Afrique 
Centrale. En même temps, la violence et sa conséquence, l’exode rural, se sont accompagnés 
au cours de l’année dernière d’une montée de la pauvreté urbaine, surtout de celle des 
femmes. 
 
En réponse à ces tendances, de nombreuses villes et organisations de la région ont, depuis la 
moitié des années 90, encouragé le développement de programmes d’agriculture urbaine. 
 
Selon le PNUD, actuellement environ 800 millions de personnes dans le monde se 
nourrissent grâce à l’agriculture urbaine. Pour 200 millions d’entre elles, il s’agit de l’activité 
principale. Dans la plupart des villes du Sud, ce sont les femmes qui représentent la majorité 
des agriculteurs urbains.  
 
L’AU est une activité englobante qui promeut une vision renouvelée du fonctionnement de 
la ville.  
 
En décembre 2000 sur invitation de l’Institut de la Vie (Belgique) et de l’Université du 
Graben à Butembo, une délégation du Sud-Kivu, issue des organisations de développement 
et d’acteurs actifs dans la production agricole urbaine à Bukavu, participe à ces premiers 
travaux. Il s’agissait d’un séminaire participatif (« Munabukire Butembo ? », « Comment 
allez-vous à Butembo ? » (1-3 décembre 2000 ; A. Malumalu, M. Ansay, éditeurs, 168 pages, 
Université Catholique du Graben et Institut de la Vie).   
 
Dans la suite de Butembo, Bukavu au Sud prolonge la voie. Une enquête sommaire sur l’état 
des lieux de l’agriculture urbaine est diligentée par la plate-forme DIOBASS au Kivu. Cet 
exercice a fait l’état des lieux de cette activité dans la capitale du Sud-Kivu.  
 
En septembre 2002, d’intéressants contacts sont pris avec d’autres villes de la sous-région 
(Bujumbura, Kinshasa, Lubumbashi, Brazzaville), mais aussi avec des villes d’Afrique de 
l’Ouest et d’Europe grâce à la participation au séminaire organisé à Ath (Belgique) par 
l’Institut de la Vie avec la collaboration de « Habitat et Participation », de la Haute Ecole 
d’agriculture de la province de Hainaut, de la DGCD, de Solidarité Socialiste,….  .  Une 
charte Nord-Sud de l’agriculture urbaine y fut élaborée et est attachée dans l’annexe 1 ( voir 
encore les actes du colloque : « Villes du Nord et villes du Sud. A la rencontre de 

                                                 
  
1Diobass est une plate-forme d’organisations paysannes, d’institutions de recherche et d’enseignement, d’ONGs 
qui se donnent le but de promouvoir l’information, la communication, la formation et les activités  de recherche 
dans le domaine de la sécurité alimentaire, de l’intégration sociale des groupes fragilisés en RDC. La plate-forme 
veut aussi renforcer les institutions et les capacités méthodologiques des acteurs dans ces domaines.  



l’agriculture urbaine ». Textes rassemblés  par Michel Ansay et Sarah Deutsch, Institut de la 
Vie, 2003, 159 pages). 
 
Le troisième atelier de Bukavu (2003) était centré sur l’importance économique des activités 
en agriculture urbaine avec une vision critique sur la rentabilité des activités en jardin et en  
élevage (ménager ou scolaire), reboisement et valorisation des déchets dans la ville.  
En février 2004, une réflexion sur la mise en route du réseau AU Afrique Centrale, discutée   
dans les couloirs de la rencontre de Ath, est consolidée avec la visite et la   mission FPH 
(Fondation pour le Progrès de l’Homme) / Institut de Vie à Bukavu.    
 
Il est maintenant temps d’encourager, de supporter, de catalyser et de donner une légitimité 
à ces divers projets et politiques locaux d’agriculture urbaine et de rencontrer les besoins et 
les priorités des divers groupes vulnérables (réfugiés, jeunes désœuvrés, ex-Mai-mai, 
femmes, malades du sida). Il faut identifier ces besoins et les prendre en compte pour réduire 
la pauvreté et améliorer la gestion des ressources naturelles. Il faut développer des stratégies 
et des solutions en AU qui soient identifiées, développées et gérées  par ces groupes 
vulnérables,  et cela  par une gouvernance locale, prenant en considération les  pauvres et 
« socialement inclusive ». De plus, toutes les villes et tous les acteurs en Afrique Centrale, 
impliqués dans l’agriculture urbaine, considèrent qu’il est crucial : 

- d’élaborer des processus locaux de co-développement et de co-participation (multi-
stakeholder) pour planifier des actions et définir des politiques impliquant l’AU en 
ville,  

- de renforcer le travail en réseaux inter-villes,  
- de développer un projet régional sur l’AU dans le contexte d’une dynamique urbaine 

en Afrique Centrale, en rapide évolution.  
 

 
2. Objectifs 
 
Le séminaire facilitera l’échange et l’analyse d’expériences de divers groupes d’intérêts 
« stakeholders » en ce qui concerne le potentiel et les limites de l’agriculture (péri)urbaine 
comme stratégie de bonne gouvernance et d’amélioration des conditions de vie en Afrique 
centrale. On identifiera des approches réussies et aussi les facteurs critiques dans la 
conception et l’implémentation de politiques et de programmes locaux et régionaux. 
 
  
3. Participants 
 
Vingt-sept représentants des 9 villes d’Afrique Centrale : Bujumbura-Burundi, Kigali 
(Rwanda), Yaoundé (Cameroun) et Butembo, Bukavu, Goma, Kisangani, Kinshasa, 
Lubumbashi (RDC) seront invités. Chaque ville envoie trois délégués, un de chacun des trois 
collèges: 
° Les associations (ONGs,..) d’AU, le privé. 
° L’administration et les autorités locales (maire, responsables des départements  du 

développement économique, de l’agriculture et des pêches, de la santé, de la 
planification et du développement  urbains, de la gestion des déchets).   



° Des chercheurs expérimentés, des praticiens en développement de projets d’AU, des 
organisations connues pour leur engagement et leurs réalisations en AU    

 
  
 
4. Lieu et date du séminaire 
 
Où aura lieu le séminaire ? 
 
A Bukavu-RDC, du lundi 20 au jeudi 24 novembre  2006 (dates à confirmer). 
 
Les participants extérieurs arriveront, en tenant compte des horaires d’avion, le 23 et 
repartiront le 29. Six jours au maximum seront pris en charge par l’organisation. 
 
Le séminaire sera tenu en français. L’assistance aux séminaires satellites sera facultative ; elle 
sera de plus largement ouverte, mais sans frais supplémentaires, à des participants de 
Bukavu. 
 
 
5.  Programme 
  
 Jour  1: Echange d’expériences internationales et entre villes d’Afrique Centrale  
 
AM : Ouverture et expériences internationales 
  
PM : Ville par ville, entre villes d’Afrique Centrale : les villes du Réseau N-S d’AU (Ath-
Bruxelles, 2002) seront particulièrement concernées. 
 (Les présentations doivent suivre  un schéma uniforme de présentation des expériences dans  chacune 
des villes  et cela en vue de présentations uniformément ciblées. Voir aussi questions préparatoires.)  
 
Que nous apprennent les expériences de ville d’Afrique Centrale sur le thème AU 
/gouvernance urbaine et inclusion sociale ? 
  
 
Le  soir, atelier  satellite :  Développements de modèles informatiques appliqués aux ménages, 
d’évaluation des résultats de l’AU  (ACDLg/DGCD J.-M Godeau et Mutete Bin Vweya  ) 

 
Jour 2 : Echange d’expériences (suite) et définition des stratégies d’inclusion sociale de 
différents groupes vulnérables par le moyen de l’AU 
 
AM : Ville par ville  (suite) 
 
4  présentations (20 min par présentation et 10 min de questions) : 

 
Discussion : leçons et conséquences pour les projets d’AU et les politiques de bonne 
gouvernance . 
 



 
 
 
 
 
PM : groupes de travail :  
  
4 groupes de travail (1 heure et demie) :  

  
PM : groupes de travail  
 

Groupe de travail 1 : développement de programmes d’intégration des réfugiés par 
l’AU ( modération :   DIOBASS, RUAF  ) 

 
Groupe de travail 2 : Développement de programmes et  jardins scolaires avec 
recours à l’AU (modération : Institut de la Vie, Comité Anti-Bwaki) 

 
Groupe de travail 3 : Développement de programmes de travail décent (respectueux) 
pour des jeunes déscolarisés ou démobilisés par le recours à l’AU (modération : 
DIOBASS) 
 
Groupe de travail 4 : Développement de programmes de travail décent (respectueux) 
pour des personnes malades (par exemple, SIDA)  par le recours à l’AU 
(modération : PAM, RUAF) 
 
 

Présentation des résultats obtenus au cours des séances de travail (15 minutes par groupe de 
travail) ; discussion générale . 
 
 
Le  soir, atelier  satellite : financement (Moussa Sy, IAGU , Sénégal) 

 
  
Jour 3 : AU et gouvernance urbaine dans la ville de Bukavu,  rencontres, visites de terrain 
 
Le  soir, atelier  satellite : Développements de modèles informatiques appliqués aux enquêtes  sur  
l’AU  (ACDLg/DGCD J.-M Godeau) 

 
 
 
Jour 4 : Définitions des politiques et programmes locaux et régionaux de l’AU dans une 
perspective de bonne gouvernance et de paix 
 
AM : Programmes locaux 
  
Réunion des 9 villes participantes, chaque ville séparément  (1 ½ heure)  



Comment dans notre ville mettre sur pied/coordonner des activités ou  des propositions 
d’activités liées à l’objet du séminaire ?  
Présentations du projet de ville (15 min par ville) : présentation par chacune des villes 
participantes de son projet suite aux ateliers des jours précédents.  
 
PM : Programme régional  
       
Réunion par collèges (3) (1 ½ heure) : 

¾ Réunions des acteurs politiques et administratifs   
¾ Réunions des organisations de la société civile : ONGs, associations des 

agriculteurs urbains 
¾ Réunions des chercheurs/scientifiques 

 
Chaque groupe proposera une série d’activités qu’ils voudraient engager dans le cadre d’un 
projet régional d’AU  et fournissant des outils (répondant à des critères) de bonne 
gouvernance et de paix urbaines  (par exemple, le renforcement du réseau de l’AU régionale, 
le développement d’activités de formation au niveau régional, l’organisation de visites 
d’échanges d’expériences et de savoirs,..) 

  
Le  soir, atelier  satellite (suite) : financement (Moussa Sy, IAGU , Sénégal) 

 
Le soir : une petite équipe rédigera un texte fondateur  ( en prolongement de la Charte NS de 
l’Institut de la Vie) pour coordonner et stimuler les activités AU dans la région et dans 
chaque ville  
 
 
Jour 5 : Accords et engagements , clôture et départ 
 
AM : Appropriation du texte fondateur 
 
PM : clôture et départ 
  
 
6. Organisation du séminaire 
 
DIOBASS, ETC-RUAF et l’Institut de la Vie coordonneront la préparation et l’exécution du 
séminaire. 
Le comité d’organisation du séminaire comprendra : 

a.  Sylvain Mapatano, Plate-forme DIOBASS 
b. Roger Mwana wa vene, Université catholique du Graben et Université de 

Gand  
c. Marielle Dubbeling, Consultante en AU, ETC-RUAF,Hollande 
d. Michel Ansay, Institut de la Vie, Bruxelles 
e. Prof. Cécile Bockstael, ICHEC, Bruxelles 
f. Sylvie Demeester, Solidarité socialiste, Bruxelles 
g. Prof. Jean-Marie Godeau, Université de Liége et Institut de la Vie  



h. Prof. Jean Lejoly, Université de Bruxelles 
i. Prof. Roger Paul, Facultés agronomiques de Gembloux et Institut de la Vie  

 
 
 
 
 
Le comité d’organisation du séminaire : 

a. développera le programme final du séminaire ; 
b. préparera les notes d’orientation pour la préparation des papiers des villes choisies; 

révisera les manuscrits et les présentations ; 
c. veillera à la bonne exécution du séminaire ;  
d. mettra en chantier les proceedings. 

 
 
 
 
DIOBASS (voir l’ annexe 3)  sera en responsabilité principale pour : 
 
ETC-RUAF (voir l’ annexe 4) sera en responsabilité principale pour : 
 
L’Institut de la Vie (voir l’ annexe 5) sera en responsabilité principale pour : 
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